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Le Dr Gisèle
Gelbert :
• Nous

pourrions aussi
éviter des
erreurs
d'orientation
pour certains
enfants de CP
envoyés à tort
vers des
établissements

spécialisés ••

d'autres cas, j'1!tilisel'exercice du ping-pong, ott l'enfant
et moi frappons alternativement avec un stylo pour ryth-
mer les syllabes... · .
Les résultats que vous obtenez sont-ilsdurables ?
Ce qui est acquis reste acquis, même si l'on interrompt
momentanément le travail. Il reste parfois une fragilité,
mais tous peuvent se débrouiller dans notre monde mo­
derne. L'un d'eux, qui a maintenant 20 ans, lit Maupas­
sant pour son plaisir. Je l'ai connu, à 8 ans, incapable de
lire 'une ligne. Je voudrais travailler en phase avec l'Edu­
catiQn nationale, car aujourd'hui encore les parents doi­
vent se battre pour avoir accès à des approches non clas­
siques.Nous pourrions aussiéviterdes erreurs d'orientation
pour certains enfants de CP envoyés à tort vers des éta­
blissements spécialisés: pour ceux-là le problème n'est
pas de nature pédagogique, mais médicale. Or on peut les
guérir .•
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DrGISÈLEGELBERT: J'apporte line réponse
différente, fondée sur mon traVailavec les ma- .
lades aphaSiqu~, ces aduliésquï, après un aC:­
cident v~culaire"ç~r~bf.il, 'présentent des­
troubles touchant la pa.role,l~ comprében;..
sion, la lecture eH'éCriture •.Je m'adresse aux"
jeÙDes.pour'qw tôùtes les' démarches' cI~~
sÎ(ju,ç;.'d'appre,n,tlSsagè,èt.d'aïd~ ont échoué,
ofthophome.et psycliothérapie. A ceux-là,
m~ï;je doiine'accès au Inonde de l'écrit Leurs
troubles sont variés, et paifo~ trèSdérou~ts.
~rtains peuvent épeler un texte:et se révé­
1er incapables de lire une ,syllabe: D'autres
ignorcmtl'écriture. Us'inventent parfois des
sorteS(jegraphisnies,ou ilséaivent de longues
guirlQDdes,semblables à cèlles des petits de
matei11elle.D'autres encore ne peuvent pas
donner de sens au mot qu'ils lisent ou enten­
dent;-alors qu'ils peuvent l'épeler ou l'écrire
sous la dictée. , ~,
Enquoi une neurologuetelle que vouspeut-elle
les aider ?
J'ai d'abord fait des études de lettres et de lin­
guistique. Puis j'ai travaillé comme ortho­
phoniste. Enfin, j'ai décidé de faire médecine,
de devenir neurologue pour mieux comprendre ce qui se
passe dans notre cerveau. Spécialisée dans la rééducation
des aphasiques, je me suis démarquée des méthodes
habîtuelles, vu ma formation, en appliquant à cette
pathologie une approche linguistique, à partir de la théo­
rie de Gustave Guillaume. Cela m'a permis de représenter,
de mettre en forme le fonctionnement normal du langage
et, à partir de là, de comprendre les troubles dont souf­
frent les aphasiques et de trouver les moyens de les aider.
Soigner reste mon but premier.
Pourquoiappliquercette méthode â des enfants illettrés?
J'ai commencé un peu par hasard, grâce à une pédo­
psychiatre, le Dr Caroline Eliacheff, qui m'a envoyé, il y
a plus de dix ans, un garçon de 11 ans, Simon, avec qui
tout avait été essayé. J'ai élaboré avec lui des exercices
pour restaurer son fonctionnement linguistique. En
arrivant, Simon ne lisait pas du tout. Il ne faisait qu'épe-
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